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A l'assaut de l'école catholique 


La Free Press, de Winnipeg, dans son numéro: du 6 novembre, 
rapporte avec complaisance qu'au Club de. Réforme,à Montréal, un 
groupe de sectaires travaille à dévruire le système d'éducation catho- 
lique dont jouit la province de Québec. : Naturellement, elle décore 
du titre de.citoyens éclairés (public spiritél citizens) les pseudo-ré- 
formateurs Langlois, Finnie, Caldér et Cie qui voudraient établir 
l'école neutre et obligatoire sous le contrôle absolu de l'Etat. | 

Pour arriver à cette fin, il faut crier sur les toits que le système 
d'éducation de la province de Québec est le plus arriéré du monde. 
Godfroy Langlois a retroussé son tablier pour s’atteler à cette beso- 
gne et il n’a reculé devant aucune calomnie pour laisser entendre 
que instruction est nulle dans la province de Québec ; il le dit à ses 
confrères maçons eb ceux-ci se pâment de joie. | | 

Il est vrai que ce sont les écules et les collèges de la province de 
la province de Québec qui ont fourni au Canada les types les plus 
brillants de la haute culture intellectuelle, des hommes d'Etat, des 
magistrats, des orateurs, des écrivains dont la valeur s'impose à Ï ad- 
miration de tous; 11 est vrai que Québec est la pravince où l'as- 
siduité scolaire obtient le plus haut percentage ; il est vrai que Qué- 
bec.est la province où les études philosophiques et la haute culture 
sont le plus en honneur: il est vrai que le nombre des illettrés y est 
fort minime , il est vrai que la population est plus éclairée et plus 
dépourvue de préjugés qu'ailleurs, mais qu'est-ce que cela peut bien 
faire à un Langioïs ? 

Langlois a un système très shnple pour juger la valeur pédago- 
gique d’un enseignémeut: il lui suffit de calculer le salaire du profes- 
seur. Un hcmme de la valeur de Mgr Mathieu, par exemple, passe- 
t-il quarante années de sa vice à enseigner à l’Université Laval de Qué- 
bec pour la somme fabuleuse d'environ $100 par année, cet enseigne- 
ment ne vaut rien d'après le niveau et l'équerre de Godfroy. Mais, 
par exemple, que le gouvernements'empare du centrûle absolu de toutes 
les maisons d'enseignement pour y installer ses Aliborons grassement 
payés, dont la couleur politique pourra au besoin tenir Heu de sa- 
voir, ça c'est le progrès. 

Ca c’est l'instruction gr 1ph es di 
cher pour une marchandise cent fois inférieure, inais © est ÿ 
quand inême, voyez-vous Si vous ne comprenez pas bien, allez 
vous renseigner chez les macons ; ce sont eux qui ont inventé le svs- 


“utuite. Le peuple paie alors dix fois plus 
radis 


tèure. 
. de - n + : 
Ils se désolent aujourd'hui de vair que Québec ne l'ait pas en 
Is-étaient là plusieurs au Club de Réforme, nous dit 


core adopté. le 1 
la Free Press, qui voulaient dans leur grosse tête vide ces sombres 
peusers “D'après le système actuel, disait Godfroy Langlois, inv 
a pas de responsabilité. 11 faudrait entiere responsabilité et res- 
treindre l'action de l'Eglise. ?  Evideminent. un maitre d'écol- qui 
serait entivrement responsable à un Godfror Langlois, ce serait li- 
déal.…. : | 

Le De Finnie, lui, cite avec éloges les pays qui ont adopté Île 
svstème de l'instruction obligatoire ; imaïs il oublie de nous dire que 
la loi fonctionne assez mal.-et que, en somine, l'Eglise, par simple 
persuasion, à fait beaucoup plus que l'Etat pour ja diffusion de lin- 
sitruction. | 

Un certain R. L. Cnlder. qui se décerne le brevet de bon catho- 
lique-—le refrain ést connu— dit que le point fm portant ce n'esb_ pas 
tant l'instrucsion obligatoire que le contrôle de l'éducation par l'État: 
c'est cela qu'il fuut obtenir, et il faut rendre ] école neutre. 

Et la Free Press conclut ainsi son article: “IL est évident qu 
dans Québec, le besoin et le désir d'une réforme se font sentir. Si l’é- 
ducation est mauvaise dans cette province, rela est dû ë des raisons 
qui n'existent pas dans aucune autre province (La province de Qué- 
bec est catholique, voyez-vous!) Cependant l'attitude du gouverne- 
ment de cette province est excusable à raison d’une situation ausst 


que 


2 3 
mauvaise, sinon pire, dans les autres provinces du Canada. st 
k 3. 4° él 
l'attitude qw’adoptent naturellement l’indolent et le coupable. Elle 


provient de ec que le sens de la responsabilité morale s'est émoussé. 
“ait encore 


Si la race humaine avait agi d’après ce principe, elle en ser: 
à la sauvagerie de l'âge de pierre. La question scolaire qui se pose 
devant le peuple du Manitoba c’est de savoir si l'on va établir dans 
cette province l'idéal d'éducation que l'expérience indique comme 
essentiel au progrès, ou sil’on va se contenter du présent système 
inefficace et défectueux.” | ot _ 

Nous suggérons charitablement à la Free Press qu elle travaille 
d'abord à faire restituer les milliers de dollars que ‘les écoles publi- 
ques volent chaque année aux catholiques du Manitoba: c'est un 
idéal d'éducation que “l'expérience — et l’un des commandements de 


expé 
« . Le? 
Dieu mdiquent comme essentiel au progres. 


Nous or 


- «]l faudrait une vaste 


union Fennadiénne-française, 
“eatholique — section de l'Union de tous les ca- 
«itholiques, demandée par les Papes” +" 
,. «= Archevèque LANGEVIN _ 
D {Congrès de Québec). 


‘TL PATRIÔTE: proteste, avec in 
.-essenti 


ell 


LR 


ément.judéo-maçonnique 


‘[cés, maïs minés, assiégés; demain ce sera le tour de ces mê 


.|=Toujours de l'avant contre nous 


ontre là thèse | 


Propriétaires Ciz LA BONNE PRÈSSE LTEE 


lemment par F.- Pyne, “ministre de l'Education” d’Ontario, — qui 
devrait bien refaire Jui son ‘éducation, — fort mal faite en loge 
orangiste.….. LI | | | 

C'est très bien. Avec tous.les pères de familles encore chrétiens 
avec bous les cÿnnisstires d'écoles de bon sens, non inféodés aux 
Loges, j'applaudis à cette protestation. 

Mais cott: protestation doit avoir pour sanction urgente : 
.Grganisons-nous 
| ‘ : aa 
L: Pirriore s'élève avec raison contre la scandaleuse nomina- 
tion de K.. Haultain, élevé aux honneurs de la Judicature Suprême 
—en récompense des services rendus aux Loges, en matière d’éduca- 
tion, dans le Nord-Ouest, ontre les droits sacrés des catholiques. 

C'est très bien. Avec tous les catholiques du Canada je siffle 
cette nomination insultante à la fois pour la Justice, la Liberté, et la 
religion de trois millions de Canadiens. 

Mais ce coup de sifflet doit avoir pour complément nécessaire : 


\ 


Organisons-nous 


LS 
+ # 


Quand les catholiques du Canada auront compris—à force de 
soufflets et de coups de pied-—-qu'il est cenps, enfin, de serrer les 
poings,--de mettre les poings sur les nez—et les poings sur les i—, 
les Trois Points, surtout ; quand ils obéiront à la voix des Papes et 
des Evêques, à la voix des événements, des faits qui parlent si haut, 
oe jour-là le peuple canadien catholique, debout, uni ne se laissera 


plus marcher m1 sur les pieds, ni sur le corps... 


# 
x + 


Voix d’Ontario 

Ecoutez donc ce que vient de m'écrire (24 oct) un catholique 
éminent de l'Ontario, un magistrat, un homme de cœur, de talent, 
d'initiative, d'énergie pratique, doué d’un rare bon sens, servi par une 
tenacité aussi rare et très elairvoyante : 

“Dans l'Ontario comme dans Québec, parmi ceux qui nous crient 
le plus fort de résister, nous avons-ès centaines de poules motilée: 
bonnes tout au plus à ca juetter”.—(Rappelez-vous certaine allocu- 
tion récente, dont le PATRIOTE a retenti, sur les hommes vaillants de 
paroles, mais faibles d'action) “Ils n’osent pas encore se rallier à un 
système pratique d'organisation nationale française, pour la résis- 
tance et l'action. Ils sont paralysés par la peur des difficultés, de 


l'opposition—-voire même des paiiles en croix”... 


"Et il s'agit tout simplement de mettre l'Evangile en pratique! 

“TT faut conimencer pur s'orwauiser partout pour la résistance...” 

En vtfet, nous sommes menacés, assiécés, attaqués, plus ou moins 
ouvertement partout, en ce bienhsureux Canada, — toujours par |: 
même puissance mrstérieuse, occulte, judaiquement antichrétienne, 
antinationale, antipatriotique—en conspiration silencieuse mais per- 
manente—faisant mouvoir contre nous ses pantins politiques, de 
droite ou de gauche—tantôt simultanément, tantôt alternativement, 
par un jeu de bascule combiné. “Par l’organisation nationale 
de résistance, de défense, (d'attaque ie cas échéant) il s'agit, dit en- 
core l’Ontarien, de chasser d’abord l'ennemi de nos murs et d'y pla- 
2er une bonne garde afin de pouvoir ensuite continuer à travaiiler 
en paix à nos œuvres sociales...” 


+ 
+ # 


La chaïne d’union . 

Comme l'Ontarien à raison! Protester, pétitionner, réclamer. 
bon!i— mais à quoi bon, tant que ‘nous nous mettons les mains 
derrière le dos, au lieu de nous juindre les mains et de nous relier 
par une “chaine d'union’’— comme on dit, comme on fait en loges, 
contre nous | . . 

Après la eçon du Nouveau Brunswick (1864), après la leçon du 
Manitoba (1890); après la leçon du Nord-Ouest (1888-1905),— ln le- 
çon du Keewatin (1912) n'est-elle pas suffisante encore à nous faire 
sortir de l’inaction “protestante”—pour entrer dans l’action catholi- 
que ? . ‘ | 

Faudra-t-il, après celle du Keew. 


o 
Le] 


atin, la leçon de l'Ontario ? 


nu 


o 


laire, antiraciale, antichrétienne, antinationale, commencé il y aura 
bientôt 48 ans? Ne voit-on pas qu'après nos droits sacrés. de. Foi, 
de Langue, d’Etole, dans Oatario, aujourd’hui, non seulement mena- 

mes droits, 


dans la province de Québec ?... : | —— 
‘+ Avec quel habileté et quel succès, —en présence de notre aveu- 


glement, de. notre inertie, “criante”’ mais non militante, — les étipes 


de,ce plan sé poursuivent, —implacables, persévérantes, sans reculs ! 

Toujours usqu’à ce que nous soyons ac- 

culés au dernier fossé, où nous attend:la dernière culbute 1. 

© "13, Lé fossé’ de la “concession à perpétuité” 1... Cri 
: nou . : CS a 


er as 
men 


ue. d'action: d'Ontario,. écoutez le..catholique 


a 


multiplient les éfforts ef lès sacrifices, pour. régner 
piété ;— et-tu n'aurais. pas le cœur de’ souffrir 


ère.en J: C.”*—{(pour.les organiser contre les’ im- 


ë 


Ne voit-on-pas que ce qui se passe, en Ontario, contre nous,ln 
maintenant, c’est l'exécution d'un seul et même plan de guerre sco-| : Moy Et pourtant, vous ne les: 


."'Orgène des Catholiques’ dell 
._ que française du Nord-Ouest. : * 
-"-, Pablie chaque. semaine, ‘le jeudi, 
_-leé” plus ‘récentes -nouvelles du'dis:. 
 trict ét'un résumé de tontes les now 
: velles du Canada,des Etats-Unis et 
.- de l'Europe. Fi . 
F . Possède plusieurs excellents coli 
borateurs. eo ae 
Le “Patriote de YOest” est 
seul journal français de Ja Saskate" 
chewan. et 


ANNONCES: 

La ligne (ère insertion)... .$0.17 
Insertions subséquentes.... 0.08 3! 
Mariage, Décès, Naissance. .25 . 


_NOTRE LANGUE ! 


“Si ta foi est grande, tu transporteras des montagnes, (de diffi- 
cultés). : 

“Si ta charité (catholique, nationale) est grande, tu transporte- 
ras les foules. - 

“Si le bien est pénible à faire, (à organiser) le mal l'est encore 
plus à subir”... . | 

C’est un certain Gabriel Palau qui a dit cela, — un Jésuite. Il 
est vrai que c’est un homme d'action appartenant à une “Compagnie” 
organisée, il y à trois siècles, pour le combat, par un ancien capitaine. 
Ce capitaine savait ce que peut l'organisation d’une élité pour l'ac- 
tion, dans l’action. 

J'imagine que si S. Ignace nous revenait, en Canada, il nous 
crierait ce seu] mob : 


Organisons-nous 
EL. HACAULT 


Docteur en droit, Magistrat, Commissah e d’Ecole 


Les voeux du Premier Con- 
grès de la Langue Française 


Moi—Tiens, c'est vous M. Bour-|le dit à tout le monde. Les voeux 
geois, bonsoir done. . du Congrès, c'est comme le soleil 

M. BourGEoIs— Bien, mon Pè-|du Congrès. C'est toute la pensée 
re, votre bout de conversation de pratique des Canadiens-Français 
l’autre jour m'a changé les idées. | qui s'est recueillie en un foyer res- 
Est-ce drôle, comme des fois, un|plendissant pour diverger ensuite 
mot met tout à l'envers! Vous|en mille rayons qui vont éclairer 
n'aviez pas fini, mon Père ? tous les recoins de la vie nationa- 

Moi—Ah!ah! Moi, j'avaisjus-|le. Et vous appelez ça de seconde 
tement relu le matin, à tête repo-| importance ? 
sée, les vœux du Congrès de Qué-| M. BourGtois— Je comprends 
bec, et je voulais vous en parler.|que pour les membres du Comi* 
. M. BourGEo!s-—Oui, on dit.qu'il| Permanent,-ces voeux. vont les 2: 
y en avait, des vœux !.. 


Près de|der beaucoup... Ça va étre com... 

cent cinquanie. :? C'est trop, c'est |qui dirait un iminense projecteur 

trop.. On oublie ça... lumineux pour écluirer la direc- 
Moi — Les avez-vous lus, M. {tion de leur travaux. 

Bourgeois ? Moi— Mais. non, ce n'est pa 

pour le ce 

C'est ponr tout le mon- 


M. BourGEors—. . Non. Vovez- Comité Permanent, 


' 


voeux là! 


vous. cu 11 6SÈ Pas pour nous an- 


tres.. Qu'en pensez-vous, mon de, cest pour vous, c'est pour 
Père !/ jmoi..: 
+ n . ya , Î > DHIOTE : st 
Moi—Eh ! bien, cette fois enco-l M BOURGEOIS — ! 11 
: » …. | _—_ isez : ô 
re, je ne pense paë comme vous. Si] Moi— Lisez-les, au plus tôt. 


Vous y trouverez tracé en détail 
votre devoir patriotique le pius 
pressant, celui qui s'impose cha- 


j'étais forcuné pour deux sous. je 
les emploicrais à la diffusion de 
ces vœux du Congrès de la Lan- 
gue Française. Je pensais ce ma-|que jour, tout de suite. 
tin qu'on devrait faire, et à plus] Vous êtes épicier, lisez donc le 
grand éclat, ce qu'on a fait, il y a | voeu relatif à l'usagepersévérantde 
quelques années, pour une confé- | la langue française dans le eom-. 
‘ence de Tardivel. sur la langue} merce. Vous êtes père de famille, 
notez ce qu'on déplore, en fait de 
langage, chez les bons papas ! Vous 
avez des enfants à l’école, que de- 
vez-vous exiger qu'on leur ensei- 
gne en fait de français ? Vous le 
trouvez dans les voeux du Congrès. 
M. BOURGEOIS — Tout ça, ça y 
est ? 


française, et qui a fait. tant de 
bien. On devrait éditer ces vœux 
en lrochurette, à cenc ou deux 
cent mille exemplaires, pour les 
répandre partout à foison. 

M. BourcEois— Ça doit avoir 
du bon, mon Père, maisje me de- 
mande si ça coûterait pas trop - 
cher pour le profit.. Après tout,| MOI Eh!oui, eh! oui. Vos 
des vœux, ça ne bâtit rien, c’est grands garçons au collège, il fau- 
pas ça qui va donner des écoles drait que vous sachiez pourquoi 
aux gens d'Ontario ou de l'Ouest. | Vous ne devez pas les envoyer au 

Moi!!! : . High School ou au McGill: vous 
M. Bourceois_—Tons les jour- |trouveréz ça aussi. De même aus- 
aux les ont publiés! si pourquoi, à ce point de vue, ils. 
: doivent éviter les mariages bilin- 
avez pas lus. I1 faudrait que les|®ues. Vous avez droit de vote: 
journaux les éditent un par un, eh! bien, vous verrez Ce que Vous 
avec commentaires, en les mettant devez demander à vos candidats. 
bien en relief, pour les fâire. com-| Vous apprendrez quel journal. .-’ 
prendre, ét ‘en montrer. toute la|achetèr et lire, ce que vous avez à.” 
portée pratiqne: | RU exiger de ce journal. On vous fait. ‘: 

M. BouKGéois—Mo Père; je né fournir pour les monuments: de- 
vois-pas bién.:.: Lo 
: Mor-—Mais, mon ämi;: 


« 


La Mode... ‘äu ; 


res 
Eva Roucoücoule Quinéai llerie, 


Outils. de Formé 


Après avoir roucoulé dix- buit| S. S. Pierre lui &t en fermant le: 
ans durant, Eva’ Roucoucoule se guichet : N 


#ût, quitta ce monde, etalla frap-| —-Descendez au” ‘purgatoire. Marchand de P terres 

“per à ls porte du paradis. Prenez à droite. ... . binés pointues. : Farine, Son, Gru, ete. 
—Qui.va là? cria S. Pierre, en| Notre pauvre Mile Roucoucoule, —Suivez-moi, dit-il. : : ot 

prenant ses clefs. dans son trouble, prit à gauche. J] pressa un bouton. La. gran: Du Fe. Lake, Le. “. h en | sr. BONE KOE ‘ 

_—Evs Roueoncoule, s'il vous su de porte intérieure du purgatoire — _ . g. 5 : cf ——— 

plaît. Elle s'en allait, seulette, tête |rouls avec un “bruit de. tonnerre Tir Fi, WILFRID BIRIEPE 
—Evs ? Hum! Ça rappelle... basse, le cœur gros, a taille serrée l lointain. Eva put distinguër, par- C. HE N RL ROY AL si . n ne : 5 E m. : 

Boucoucoule ? Une douce colom-| comme une guêpe, gênée par sa mi des tourbillons de flamme, d’in- | EP? ho Dei 

be... « {robe en fourreau de parapluie, trot- nombra bles rangées de petites cél- AVOCAT .  Aéléphone gr 


lules flamboyantes, qui s'éten- 
‘daient au loin à pérte de vue ; de. | 
bout devant chaque loge, se tenait 
un ange ; les unes étaient occupées, 
d'autres vides. 

Elle eut une souleur, Sa poitri- 
ne se souleva et reromba dans un 
long soupir. 


Le guichet souvrit, Ia tête vé-|{tinant sur la pointe de fines bot- 
nérable du céleste concierge passa. | fines À ‘talons de quätre pouces, 
Bejetant ses lunettes sur le front| comme si elle eût inarché sur des 
-eb ajustant son regard, il aperçut|houteilles. 
une jeune fille aux yeux clairs,| Bientôt le macadam devint brû- 
teint rose, sourire aux lèvres, pou-|]ant : ce qui la fit sautiller davan- 
drée, les cheveux relevés en friset- tage. Relevant la tête, elle vit 
tes, le cou, la gorge, et la première | fout près un grand mur d'airain, PT : Le 
côte à l'air, les bras nus jusque | qans le mur une énorme porte en] —-Numéro 2850 ! cria l'ange. 


. : ; ; + 2, . J: 7 
par-dessus le coude, la taille et les! fer, rouge comme ce:le d’une four-| P’un coup d aile, ange gardien M A Rt FE: | [NN 


srnbes dans un étui collant, à la] naise, dans la porte un guichet! du numéro appelé franchit l'es- 
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ne, dans ma premiére épitre, j'ai luant par leur savunte disposition | chercher la copic que j'ai de ces Dr H. Touchette 


d, À, BOYER. 


Propriétaire 
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À toute heure du soir. 


grave: ‘ses péchés par l'instrument de ses! puis, je vous crois, du reste. Sa- 

T 

péchés. vez-vous que je n'aurais peut-être 
Qu'étaient- is” ? — Des peignes, | pas remarqué ça tout seul. Je re- 


Marchandises . de choix 


Importées directement, ct | 
expédiées À à destination 
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TOUS présenter aux célestes purvis, 


le oou, la worue, et les Lras nus-—ne : des trosses, des fioles de parfum, ! viendrai. ND | s 
Moi—Bienvenu, M. Bourgeois. CEAND ARRANGEZ 


JL M. CF. Grestier 


Anzaé a convoitise, jeté le troubie, les, bonnets de nuit, pipes, cisares, 


1 r ‘des sachets à farder, chienons Aux 'éonditions les 
dites pas au moins que lon vous L , - ou TRUNK TRUNK . VOTRE pis Dr gouaes : 
£olère ainsi dans vos églises! ‘— ‘pianos en miniature, romans, ga- M. BourGEors — Bonsoir, mon LEA . = ‘ : Ecurie FT Louage 
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nudités et ces lignes trop acceu-: pièces d'or, lorgnons, ermines, bis- ‘ 
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135: RUE Sr: “PAUL, “Montréal 


Trois ennemis: à combattre : ; trois: 
portes ouvertes vers l'enfer. Tem- 
pérance, prièré “bonnes léctures, 
trois amies. cheminänt avec vous 
gorge étreinte par des sanglots, res- | l'ange négligemment, sont très en vers la. -porte * ‘du ciel. ‘Lesquels 


L' Œait farinuetté, éperdue.. | j vogue depuis auelque temps. choisissez-vous ? ee 


‘Grand Tronc - Oeufs. frais, Patates, ete 


leurs ailes pulpitantes, se voiler €: robes-étuis, bottines À talons de 
. Ja face devant l'Eternel: ‘quatre pouces, ete, etc. 


Eva atterrée, tremblante, la: —Certains, de ces articles, fit 


anses complets ché 


7 1.7" We JS. QUINLAN . 
: AGENT. DE DISTRICT DES PASSABERS 
260 Ave Portage, 


‘et'lä. couardise. : : 


Ÿ aillant st noble Sénateur Sc ot, 
quémals © 
. la Ft. 


:: contre les no au: 
scolaires del Lo) tari les: 
sures de langué anglaises 


a EAN 


Ë Lis: n y: ‘a pas que les rs 
bättént en retraite: 

“Qu: annoncè en effét que. deste ñs 
1] poétenr: surveillänts, “Hrotest tants; 
d' après les récents 
‘Vexatoires du Dr P: 


ste ou 


| appuyée. LU | 
Au sujet de cette “désaition: M 
Etienne Devignoles noùs écrit. de 
Tignish, IL P. FE. 1. . 
&fl y a-trois. mois—.il-y-a deux 
. mois—il y.a un mois-— il.y a une 
semaine—il ÿ æ UN JOUR, tous les!: 
journaux vrainent catholiques de 
la Province de Québec et de.l'On- 
tario (les journaux français) nous 
appor taient des articles émus. sur 
l'appui que donnaient, à la Com- 
mission scolaire catholique d'Ot- 
tawva, les huit commissaires de Jan- 
gue anglaise. 
_-Pourquoi. braves confrères, 
aviez-vous peur d'imprimer le mot 


ECS 


écoles. catholiques bilingues de 
l'Ontario. 
le gouvernement, pour tiouver 
un terrain d’entente, progressent 
lentement ; le silence se fait à 
leur sujet. Le mouvement de ré- 
sistance, dans les centres cana-: 
diens- français d'Ontario, se propa- 
ge ets ‘accentue. 


[rlundais 2... Vous sbrêlle-t t-il la " $ 
peau où la plume?” Opinion d‘un‘ancien pre- 
Nous qui, en Acadie,'sommes mier ministre de 


pavés pour le savoir, nous avons l'Ontario 
dit, 11 y à trois mois mois : : 

_Ce sont des traîtres ! 

L'hon. M. Foy ne nous contre- 
dira pas. 

Et nous avons répété cela tous 
lex jours jusque hier en ajoutant : 

.Des ingrats se tourneront 
contre vous. 

est fait, à la Commission sco- 
Jaire catholique d'Ottawa. 

Nous le savons, en Acadie: ils 
ue font que cela contre nous, au 
civil et au religieux, depuis que 
uos père les ont accueillis avec la 
plus noble charité, après 1766. 

Mais, braves confrères, quand 
vous écrivions, presque tous les 
mois, ces trahisons infâmes au Pè- 
re commun des fidèles, pourquoi, 
an lieu de nous aïder, de nous ar- 
puver, haussiez-vous les épaules 
et disiez-vous de nous en branlant 

a tte : 

—[s sont trop violents :.. 

Le saint Pontife ax vu notre dé- 
tresse et plein d'amour — Jynis 
trdens—, il y anis fin. Qu'il soit 
ben! ” 

Ujuant à eux, ils étaient, ils sont 
et resteront des traitres. 

_Confrères catholiques fran- 
ruis, avez-vous des yeux, des oreil- 
ls Ouvrez-les maintenant! .” 

[fait peine de constater que le 
Créhotie Rerord de London prêche 
aux Jrlanduisia neutralité dans la! 
litte scolaire de l'Ontario en essa- 
vant d'établir que la question à 
trait uniquement à la langue fran- 
vaise et que les auteurs. de la loi 
sont bien intentionnés. Le “Ca- 
thotic Record” avait autrefois une 
attitude plus brave eb plus juste, 
mais alors aussi London ne s'était 
pas acquis la réputation d’un pe- 
tit l'oronto. | 

L'Action Sociale dans un arti- 


. 


Au cours d'une lettre au “Glo 
be,” sir G.-W.'Ross, sénateur, an- 
cien Premier Ministre d’Ontario, 
s'exprime comme suit, 


ce:——“On dit qu'Ontario est une 
province anglaise et que par con- 


ua raisonnement similaire, on 


nible et étroit.” 


‘Une mission 


Nous avons eu le bonheur d'a- 
| voir notre retraite annuelle. Le 
Prédicateur, le Rev. Pire Croisier, 
O.ALL. est bien connu des citoyens 
de St. Paul. L'année dernière nl 
pareille date, ce mêue Père nous | 
{donnait la mission. 

La retraite, commencée lundi ke 

28 octobre, se termina dimanche 
le ‘} novembre. Nombreuse fut 
l'assistance aux offices de la nis- 
Sion. Le Rev. Père prédicateur 
par sa parole éloquente et persua- 


fruits de salnt dans nos Âmes. A ver 

délicatesse, mais fermeté, comme 

le Bon Pasteur, il nous fit toucher 

du doigt les plaies de notre âme, 

nous montra les écueils à éviter, 

nous signala en particulier les 

cle d'une logique cinglante, froide! dangers ‘de l'alcool et des bars. 11 

et calme, démontre “qu'il faut être nous démontra avec force preuves 

bien aveugle pour.ne pas voir que |combien nous devricns être satis- 

le gouvernement de l'Ontario cède | faits de notre régime de prohibi. 

| à a poussée des Orangistes et des tion et combien sont inalheureu- 

fanatiques de tout acabit” ct cllelses eb décadentes les paroisses qui 

sjonte : sont afflicées du fléau, des “sa- 

En admettant même que nivre-|loons.” Les hotels licenciés ne 

liyion ni pr incipe catholique ne font pas le progrès" ‘dune place: 

fat en jeu, ni de près ni de loin—|1ls en sont la ruine au profit de 

ce qui, encore une fois, est absolu- quelques-uns. A la Suite de cha- 

ment faux—pourquoi Je Cutholic|que sermon les fidèles sortaient 

Record vient-il se mettre en tra-|mieux éclairés ct encouragés à me- 
vers d'un mouvement noble-et gé-|ner une vie meilleure. 

nérenx, voire même simplement! ‘Une cérémonie de . Réparation | 

humanitaire? Pourquoi veut-il{eut lieu le soir du premier vendre- | 

“empêcher ses compatriotes de se-|di du mois. Les enfants, groupés 

Courir des frères catholiques dans |sur les dégrés de l’autel, implorè- 

leur infortune, celle-ci ne fut-elle rent les mains levées vers l’Hostie 

que-purement, temporelle, comme exposée, le pardon et la, miséri- 

il l'affirme ? ‘corde du Dieu de toute justice; 

Si, il ya quelque soixante ans, “Cœur de Jésus, sauvez nos fanñi- 

lorsque ces mêmes compatriotes les,” criaient-ils à l'unisson, invo< 

étaient dans le malheur, ‘up jour- 

._nal cunadien- -français nous ‘eût 

dissuadés'dé leur. venir en aide; 

S'il nous éût dit de: ‘rester specta- 

teurs impassibles, sous pr étexte 

que la religion n’était pas en eau 

se, ne seraib-il pas dévénu: pari 


nous un objet de 1e réprobation. # um- 
ver a T | 


des assistants .et. les pénétraient 
des plus beaux sentiments d'amour 
et de repentir. 

Certes, chacun conservera. Tong 
temps aussi'dans s& mémoire Ta 
cérémonie dé clôture de la Mission. 
L'Eglise pour-.la; circonstance avait |. 
: revêt ses parures de grande fête: 
| Les mille feux-de- Tautel annon- 
F | caiout un triomphe. La/nef était 
= Hbrop petite pour contenir la foule 
:[des’assistants.. , Oh:! quel tableau 


rop. æ n 
de estime énvers lé grand: ombre 
de ceux ati ST S adrés 8, pour 
penser qu'il ‘ 

- ‘Parmi rare 
‘Le “fiérleme 


“tout près ‘des er ess 


eur prêché : 


‘Serréront : plutôt - ‘atitour- 


Pyne, aûr: ent 
reçu’ instruction. de s'abstenir, jus- 
qu'à nouvel oidre, dé: visiter les 


Les négociations avec 


rrrnrrner ere 


au sujet 
des écoles bilingues de sa provin- 


séquent le français ne devrait pas 
être enseigné dans nos écoles. Par 
pourrait dire que Québec étant 
une province française, Panglais 
ne devrait pas y être enseigné. 


C'est considérer les questions d’é- 
ducation sous un point de vue pé- 


à St. Paul des Métis, Alta. 


sive sut produire de nombreux. 


cations qui allaient droit au cœur | 


impressionnant, que celui du Christ: | 
‘Jésus‘porté en‘triomiphe à la ba:| 


UDI 14. NO 


‘° 
fLitipers * 


ire M 


ments d'Eglise, Vases Sücrés, Brois 


FE, -Staties, Chemin de roix, | ete . 


“Spéé falité : Co Ésets 
| Congrégation ou sociétés. 


uile d'olive, Cierges, Encëns, etc. 
es envoyés sur. demande. 


Correspondance en Français 
Je m'occupe tout particulièréiment de la clientèle 
française et je veille surtout à 

L° 


INSPECTION 


et au déchargement du grain qui m'est consigné : 


. J'ai fourni des cautions au Gouvernement et je suis 
licencié pour faire le commerce de Grains. 


Je vous obtiendrai le plus liaut prix 


THOMAS É.ENNIS 


BUREAU: 
te 51 
Boite ‘de Pos e 518 434 Grain Exchange 


WINNIPEG, MAN. 


:-0-: 


Magasin Général 


:-0-: 


À très bon marché, Cause de vente: décès dans la 


e, appelée, a gérer une succursale à Vancouver. 
Ii est 


Delmas, centre Canadiens-Français, près de la gare.. 


iamille 


situé a 


Ce magasin fait de très bonnes affaires. 


d'un couvent, de l'église catholique, d'une école publi- 


que. très bon centre d'agriculture. En vente, aussi 


166 acres de terre, machines agricole etc, etc, etc. 


Les premiers rendus auront la première chance. 


Qi ——— 


P. N. PAILLE 
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Plomberie, Chauffage et Couvertures 
Ingénieurs et Entrepreneurs 


COUVERTURES en 
METAL et en 
GRAVIER 


PLOMBERIE CHAUFFAGE a AIR 
CHAUD 
|+ SANITAIRE APPAREILS à GAZ 
CORNICHES 
+ VENTILATION ABAT-JOUR 
| CHAUFFAGE (Skylights) 
Î 
l 
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A VAPEUR ET A 
EAU CHAUDE 


LA GIE CHARETTE, KIRK_ LIMITÉE 


ST. BONIFACE, (Manitoba) 
Phone Main 7317-7318 Boite Postale 199 


Plans, Spécifications et estimés Fournis sur Demande 
J. A CHARETTE, Gérant Général, 


- os » - 


ins chhhtttettertttttttt+tttt 
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vocations et quelles supplications | 


blier nos.iniquités et de répandre 
sur nos âmes ses plus insignes fa- |tribuant le pain de la parole 
veurs! L'assistance entière d'un | Dieu. 

commun accord repeta les invoen- 
tions du Missionnaire et fit sa pro- 
fession de foi : “Oui, nous croyons. 
au ,mystère.de la Ste Trinité, à la! 
Vicrge Marie, à la présence réelle 
de Jé ésus. duns nos tabernacles ; 


Un oubli 


+ 


siaste.. M 
: Aprèsla cérémonie; ‘dans son 
allocution. d'adieu, . Je..Rév.. Père 
prédicateur à nous. dit la. joie. que: 
-Procure’au. missionnaire : une mis- | 
sion comme celle ‘qu'il: :venait de | 
prêcher: à St. Fra et nous deman- 


de Dieu ou de. la. Providence. 


q 
d'autres paroisses . Re b 
ia l'a accompli.à Paul: Le 
‘ LR Père ia 


; de bannières, Graperux, ete, : pour 


rer 


PE 
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agasin a Vendre! 


Très peu comptant pour premiers termes; le reste en dix ans 


SASKATCHEWAN 


dév ouement et lui souhaita plein 
le zélé missionnaire sut tirer de succès dans ses courses apostoli- 
ison cœur:d'apôtre forçant jour {ques én attendant le jour où nous 
ainsi dire le Cœür de Jésus d'ou- aurons le bonheur de le revoir en- 
core au milieu de aous, nous dis- 


: Ux RETRAITANT. .* 


On à signalé à juste titre que 
nous.croy ons au ciel, à F enfer, au le discours du trône à l'ouverture 
purgatoire, ete.”, proclama la fou- !de la séssion législative de Québec 
le d'une voix ferme et enthou- |ne faisait aucune mention du nom 


Le sutirage féminin | 


Le dortl u'est “Review cite le té- 
moighage ‘de. quelques évêques 
s américains ëb. de’ plusieurs :nôta.- |. 
bles ‘en; avéur qu sufrage fémi- 


in qi 
-[mes’ exercent: le droit de vote elles . 
ne ie mêlen point de pique T 


ces, 


«| 


k 


Agents Soür. le Manitoba et l'Ouést: des CLOCHES FRAN. 


| Tous les articles de culte catholique. à à des prix. les plus bas. 


D'ORNEMENTS DÉGLISE 
“96 AVÉNUE. (PROVENCHER, ST. BONIFAGE, Mi 


: OITE DE POSTE CC» : TELBPHONE Main’ 246 | 


P 
CAISES de la Célèbre Ma on G & F. PACCARD . 


L'chublèrte, Bronzes, Vases Rherés, Fleurs artificielles, 
Statues, Chemins de Croix et” Aütels de: toütes matières 


PHÔTOGRAPHIES, DESSINS ÉT DEVIS SÛR DEMAN DE 


Monuments Funéraires 


CRE D 
CET MP ERIAT ME 


“A 


__ POUR —- 


CROIX FUNERAIRES 


= à. Dans le genre du 
‘adressez- -vous à: 


Albert ‘LERAY 


DUCK LAKE 


modèle ci- -eontrés, 


Conditions très Avantageuses 


“Aussi monuments en marbre eten granit. 


‘RÉPARATIONS de tous genres : do- u 
rure, peinture, gravure de monuments, s 
| etes, etc. : 


++ 
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Duck Lake Townsite Co. 


EN VENTE---Lots de première 
qualité pour Etablissements 
de Commerce et pour Rési-: 
dence 


Pour le prix des Lots et les conditions adressez-vous au repré- 
sentant local, qui se fera un plaisir de vous montrer les terrains. 


HILLYARD MITCHELL 


Représentant Local 


Q 
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La Bière de Saskatoon 


Se Vend dans tous les Hôtels de Première Classe 
‘0! 
BRASSERIE DE 


HŒSCHEN-WENTZLER 
SASKATOON 


0 
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Saskatchewan 


TELEPHONE RESIDENCE: Sherbrooke 251 


J. A. Sénécal 


Sr ARCHITECTE. 
© BUREAUX: Coin des : Rues … ATELIERS ; 
DUMOULIN et SAINT- JOSEPH St, onracs Man, Rue DUMOULIN 
A: 


Églises, Couvents, Hôpitaux, Etc. 


M. J. A. Sénécal se. charge. également de constructions. - 
en tous genres qu’on “voudra bien confier. Ouvra- 
ges s garantis, soignés, et exécutés promptément. 


DE 


SACRÉ ASASS 22222222. DH TSH ++ +4 ++ 


: Telephone Main 2152 


‘Au momené où nous s allons sous 
presse, les Bulgares n'ont pas en- 
…core pénétré à Constantinople, 
. mais la résistance turque semble 
ne pouvoir être maintenant de 
longue durée. 
Le roi Ferdinand, de Bulgarie, 
a invité les rois de Grèce, de Ser- 
bie et de Monténégro pour l'en- 
trée triomphale dans la capitale 
ottomane. La crcix sera placée 
en triomphe sur la mosquée Ste 
Sophie solennellement restituée 
au cultechrétien. Il paraît de plus 
en plus évident que les armées al- 
liées ne veulent point dicter le 
traité de paix avec la Turquie ail- 
leurs qu'à Constantinople même. 
Tandis quel'armée bulgare sepré- 
pare à l'assaut final de Constanti- 
‘nople, les armées grecques et ser- 
‘bes se sont emparé de le troisiè- 
‘me ville forte de Turquie, Saloni- 
‘que, port de mer très important. 
“Monastir est aussi tombé en la! 
‘possession des alliés. | 
La Sublime Porte presse tou-| 
jours les puissances européennes 
G'obtenir la cessation des hostili- 
tés. | 
L'Autriche a menacé de décla- 
rer la guerre à la Serbie sicelle-ci 
ouvrait un port surla mer Adriati- 
que, mais devant l'attitude ferme 
de la triple alliance. l'Autriche ré- 
fléchit. En somme, la décision d’u- 
ne guerre européenne dépend plu- 
tôt “de l'Allemagne, car l'Autriche 
ne fera rien saus le consentement 
de l'Allemagne. M. Asquith, le 
premier ministre d'Angleterre a 
déclaré nettement dans son dis- 
cours au Guldhall qu'il ne fallait 
pas enlever aux armées des Bail- 
kans le fruit de leurs victoires. 
Les eroiseurs français Jules Fer- 
ry et Montcalm ont été envoyés à 
Constantinople. 


veut pas:là guerre, “elle” épuisert 
tous les “éfforts : de la diplomatie 
pour éviter une guerre européen- 
ne, mais-on lit entre les lignes du 
discours de M. Asquith qu ‘elle est 
décidée à ce que l'Autriche n'em- 


pêche point, la Serbie de garder |par cette saison. “Où 
un port surl'Adriatique, condition comme il est, il exposé:sa; 
vitale pour la liberté politique et |une cause sacrée, l’éducätion, l'ins- | (. 
truction de ses compatriotes. L'as-| 


commerciale de cette. nation. 


LES SIÈGES. DE CONSTAN- 
TINOPLE 


Voici la liste des sièges subis 
par la ville de Constantinople de- 
puis sa fondation : 

627—Par les Avares. 
673-677—Par les Sarrazins. 
718—Par les Sarrazins 

S13—Par les Bulgares. 

1203-4-——Par les Croisés (4ème | 
croisade). 

1429—Par les Tures. 

1453-—Par les Turcs. 

1912— Par les Bulgares (?) 


LE ROI FERDINAND 


Jl est intéressant de noter que 
ie roi Ferdinand, de Bulgarie, hé- 
ros de la gnerre actuelle, est un 
descendant des Bourbons. Il est 
le tils de Clémentine d'Orléans et 
le petit-fils de Louis-Philippe d'Or- 
léans élu roi des Français en 1830, 
après la chute de Charles X et 
renversé par la révolution de 184. 
Ferdinand est catholique latin, 
mais il a laissé élever son fils Bo- 
ris dans la religion grecque schis- 
matique par motif politique. On 


dit qu'il embrasserait le schisme 


grec après la prise de Constantino- 


ple. I! est à espérer qu'il ne terni- 
ra pas sa gloire par cet acte d'a- 
postasie. 


nan 


‘êbre dt 
bles entroprenant ét. pat 

Ji fit l'éloge du d " de 
‘M. l'abbé Bérubé, rapp ce qu 1 
ft pour l'élément français) ce qu'il. 
fait ce’ soir, . démarche théroique 
malade 


| 


semblée prit fin -à. JE héures et 
demie. 


-GRATIS 
AUX EXPEDITEURS DE FOURAURES 
Le rapport le plus exact, le Plus sûr, uni- 


qe dans son espèce pour Île cours ‘du mare 
é et le prix courant c'est 


“The Shubert Skipper ” 


Nous l'adressons GRATIS à tous ceux qui 
s'occupent de fourrures, 
Envoyez-nous voire AO! par carte _postale, 
. aujourd'hul 
Ce n'est pas un Guide du Trappeur’” mais 
une publication bimensuelle, Qui vous rensxi- 
ne sur les transactions des FOURRURES 
Y'AMÉRIQUE sur tous les marchés du 
monde. Pour vousces renseignements va- 
lent des centaines de dollars. 
Demandez-le Maintenant c'est gratis 
A. B SHUBERT 
Le plus grand établissement du monde, s'oc- 
cupantexclusivement defourruresd'Amérique 


28-27 W. Michigan St., Dept. F. Chicago, Ii, U.S.2. 


Cours des Marchés 


MARCHÉ DE DUCK LAKE 


Blé no. i du nord..... ..:...63 
no. 2 id. ....,.....:... 60 
no. 3 id. ........ 99 | 
no. + id ...,.....,... 49 

Œuts frais. .... . .la douz. 35 

Beurre...,...,,..... la livre 30 


Vie pour |: 


RÉSUMÉ DES RÈGLEMENTS. CUNCERNANT 
LES HOMESTEADS DU NORD-OUEST. 
CANADIEN 


Toute personne se trouvant le seul chef 
d'une famille, ou cout homme âgé de plus 
de dix-huit ans, peut prendre comme home 
stead un quart de section des terres du 
gouvernement dans le Manitoba, la Sas. 
Katchewan où l'Alberta. 

Le demandeur doit comparuitre person- 
nellement à l'agence ou à la sous-agence 
des terres du distriet. Une entrée de home- 
stead peut être faite par procuration, sous 
certuines conditions, par le père. la mère. 
le fils, la fille, le frère ou la sœur du de- 
mandeur. 

DEvorrs.—Un séjour de six mois chaque 


année sur le terrain et la mise en culture 


de celui-ci durant un terme de trois ans. 
Un possesseur de homestead peur vivre 
dans un raron de 9 milles de son home- 
stead. sur une ferme de pas moins de 80 
âcres possédée ou cultivée par lui. ou pos- 
sédiée par son père. sa mère, son fils, su fil 
le, son frère ou sa sœur, 

En certains districts un*possessenur de 
homestead de bonne foi peut prendre en 
préemption un homestead dans le voisinage 
du sien. Le prix d'achat est de &3,00 l'âcre 
et les devoirs sont les suivants: résider sur 
l'un ou l'autre homesteud. six mois chaque 
année pendant six ans. à dater de l'enre- 


245 AVENUE : NOTRE-DAME, on U Max, 
: CASIER Posrar 1681: 


MAISON FONDEE EN 1574 


(Succrsseur DE w. STOBART & CIE) 


Le plus ancien Traiteur Libre de la Saskatchewan 


DUCK LAKE 


MARCHAND GENERAL 


Et Traiteur avec les Indiens 


|, . 

{l'instituteur, M. Legault, pour Ia 
mauière dont il conduit son école 
et les bons résultats, qu’il obtient. | 


Colonisation 


:0: 


française 


M. Edouard Brunet, directeur 
de “j'otfice d'Etudes franco-cana- 
diennes au Havre, en France, et 
M. Delorme, ancien Juge de paix! 
à Duck Luke, viennent de mettre! 


4 
! 
H 
; 
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Il répéta ce compliment le son, 
aux parents venus à l'assemblée. 


en introduisant M. l'abbé Bérubé! 


‘pliqua le but de leur visite à Mar-: 


le curé ouvrit l’assembiée| 


M. 


& M. l'inspecteur Chauvin et ex-. 
i 


v pied une compagnie qui aura icelin. M. Bérubé s'avança, salua i 

sur pied une cé ‘ ë 

ut bat ton dé terres | l l'assemblée d'unton moitiégiu, moi- | 
Ex à S 

P: à É ‘tié triste. “Avant de mourir, dit-il : 


situées à Wakaw, à une trenta‘ne: 
de milles de Duck Lake. 

Cette compagnie agricoleet fon-: 
ciere entréTra probablement cn Gpé-! 
rations vers lé mois de ai pro 
chain. Cette compagnie fera une 
smable propauande en France: 
pour la région du lac Wakaw et 
pour toutes les rèwions de coloni- 
sation franco-canadiennes situées | 
entre Saskatoon eë Prince-Albert. | 
C'itte exécllente nouvelle réjouire | 
cous des amis de Îla enlonisation. 
Ji y u plate danscuite région pour 
coute une colonie française qui for- 
tifiera considérablement lus rou- 
pes déjà établis. Nos félicitations 
aux promoteurs de cette noble et! 
patriotique entreprise. 
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Caneleies est 
assassiné 


| 


Le premier ministre d'Espagne | 
M. C'anelujas, a été assassiné mar- 
di par un anarchiste du nom de 
Manucl Pardinas. Il est inort 
presque instantanément sans au-| 
enn secours religienx. Canelejas 
avait dirigé la lutte contre l'Egli- 
se et contre les congrégations reli- 
yieuses en Espagne. 


2 


Déclarations et voeux 
du Congrès de 1a 
Langue fran- 
çcaise 


Les déclarations et vœux for- 
mulés par les sections d'études et 
adoptés par le Congrès en séance 
générale le 28 et 29 juin 1912, 
viennent d’être publiés en un joli 
fascicule d'une trentaine de pages 
par les soins du Comité Perma- 
nent. Ce recueil sera de la plus 
haute utilité pour tous. Il méri- 
te d’être lu et relu attentivement. 
On peut se le procurer en s'adres- 
sant au Secrétaire Général, M. Ad- 
jutor Rivard, Université Laval, 
Québec. 
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RS EE SEETS 


Marcelin 


‘M. Chauvin dans l'après-midi 
du mercredi 6 novembre, fit l’ins- 
. pection. de notre école et félicita 


encourager VOUS unir 
‘afin de faire de Marcelin. 


Nord. 


‘que et la foi 


français nous Île pouvons. aucun 


; (les médecins me condamnent,) je! 14123 Church St., 


Marcelin. vous! 
s'il le faut, ; 
colonie: 


voulais venir voir 


Lassez ancienne. un inodèle et un! 
espoir pour l'organisation de nos | 


forces ni stionales Nous sommes! 

109,006 dans Ouest que serons: 
nous dans 190 ans! Nous serons! 
‘des millions. 

Vovez. nos ancétres n'étaient! 
que 60,900 en 1760, aujourd'hui! 
ous comptons 4,000,000 de Cana- 
diens francais dans l'Amérique du 


| 
l 


H 
‘ 


' 


| 


| 


Si nous voulons demeurer di- 
unes de nos ancétres, si nous n’a. 
ivons pas honte de nos devanciers, 

: si nous voulions couserver la Jlan- 
de nos mères cana- 
diennes, aussi dignes pour le moins 
ique celles d'autres nations, si, 
dis-ie, nous voulons demeurer 


pouvoir hutwain ne peut nous en-; 
lever ces marques caractéristiques. 
C’est Dieu qui nous a donné la foi, 
ce sont nos méres qui nous ont lé- 
|gué le be] héritage qu'est la lan- 
gus française  Voulons nous de- 


oui, accl.) Bien ça se fera à une 
condition: c'est que l'union existe 
dans chaqne yroupe canadien, que 
le clocher de l'église soït votre 
boussole et puis les groupes étant 
réunis les uns aux autres, vous 
formerez une chaîne complète, so- 
lide, composée d'anneaux solides, 
si solides qu'aucune force humai- 
ne ne les brisera jamais.” ? 


L’orateur dit que Marcelin doit 
avoir un couvent à coté de l'école 
où les religieuses enseigneront et 
que l’église doit être à côté de ces 
installations. L'église, l’école, le 
couvent, Bien, admettons cela. 
Alors réglez l'emplacement de l’é- 
cole et vous verrez suivre et le 
couvent et l’église. 


M. Bérubé félicita les gens de 
leur beau pays et de leur belle 
petite ville. “Votre pays est ri- 
che dit-il, carilse fait des affai- 
res. Votre jeune Labrosse, .entre 
autres,a un magasin ici comme on 
en voit nulle part en dehors des 
grands centres. Je suis étonné 
des progrès de. Marcelin, je suis 
charmé de votre pays; vraiment, 
Marcelin est la plus belle paroisse |: 
du diocèse.” : 


meurer catholique français ? (oui, ; 


: M. Bérubé conversa| 


Blé no 1 du nord....... . 85! gistrement du homestead. y compris le 
9 . L na91/)temps nécessuire pour mériter les lettres 
no- + N id. vrrrrett tt ct 324: | patentes du dit homestead, et en plus, cul. 
no. 3 id. ..........1. S1 | ture de 40 âcres extra. | 
no. + id. ioreeee. 71 Un colon quia utilisé son droit de ho- 
5 id 6e mestead et ne peut acheter de homestead 
no. 9 1C vor tttt d de préemption dans son district. peut en | 
no. 6 id. seras 65 acheter un dans certains districts aux con. | 


PRIX PROBABLE DU GRAIN 


Blé no.1 du nord—Novembre 854 
id. — Décembre S24 
doses Novembre 353! 


WF. BLAKE & SON Ltd 


Toronto, Ont. 


tire 9 


Avoine 


LE T. R. P. ABBÉ BRUXO, 


Blake nous a toujours bien traité 


DIT : 
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Notre représentart vient de com- 


i 
inencer sa tournée dans | Quest : 
| 


Nouveau Breviaire 


Nous avons en stock les derniè- 
res éditions 


DrE.P.Moreau 


Médecin-Chirurgien 


—|. 
| 
| 


Bureau ; 806 Avenue Centrale 


Telephone 140 


Prince-Aïbert, Sask. 


On demande 


forgeron. belge ou canadien, 
Bonnes référen- 


Un bon 
pour louer une “boutique. 
cer exigées, N'adresser à, 

JOSEPH WERY, 
Letellier, Man. 
: À 


diticne suivantes : 

Frix £3.00 l’êcre. Devoirs : Résidence de 
six mois chaque année fendant trois ans, | 
culture de 50 âcres et construction d'une 
maison d'une valeur de $300. 

W. W. CORY. 
Sous-ministre de l'Intérieur, 


N. B.—ELa1 publication non autorisée dle 
cette annonce ne sera Das pivée. 
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Encanteur et Evaluateur ? 


J. W. Colette | 


Arrangements de vente faits en 
peu de temps 


MARCÇELEIN, 


QUrS | 


Allez vous faire photo- 


graphier chez 
Thos, À  Waterworih 
T1 RUE DE LA RIVIERE, PRINCE-ALBERT 


Photographe 


Développements, Agrandissements, 
Travail de jour et de nuit, Travail] 
prompt et soigné. 

Prix très Modérés 


, 


Pourquoi vous pl 


plaignez 1 VOUS 


Canadiens-françai: du tabac que vous “fumez 7 C est 


parce qu'il est mauvais, n'est-ce pas. 


Pourquoi alors 


nexigez vous pas de vos marchands LES FAMEUX ta- 
Lacs Canadiens (naturels) soit en feuille, en menotte.où 


haché de LA CIE DE TABAC DU Co. MONTCALM. 
Chaque livre est garantie de lère qualitée. 


Chaque 


balle ou paquet porte le nom de la Cie. Fumez en une 


fois, et vous les demandrez 
ne veulent vous les fourni r. 


LA COMPAGNIE DE TABAC 


ST. ESPRIT, 


: Le plus moderne e et le m 
vince. Cuisine de‘lère . 


HAT INIT +#+ 


| Près de Ja Gare. 


PINS NT EN VON U NN VON VENT UT 


MERCHANT HOTEL 


PRINCE-ALB ERT 


Fr : sont l'objet des attentions les plus serupuleuses. 


E. J. FOLEY, Prop. 


toujours. Si vos marchands 
Ecrivez-nous. 


DU COMTE DE MONTCALM 


me. P. Q. 


jeux installé de la Pro- 
qualité. Les voyageurs 


Prix Modérés . | 


J'ai le Stock le plus Considérable de cetté 
partie du pays 


PA 


MARCHANDISES VARIÉES 


Terres a Vendre 


VENTE UNE BONNE LISTE 


XCELLENTES TERRES 


JOFFRE EN 


DE 


PLANS DES TERRES ET DES LOTS PEU- 
VENT ETRE VUES A MON BUREAU 


a — 


AGENT POUR LA 


DUCK LAKE TOWNSITE CO. 
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Frank L'Heureux & 


sucoréseur DE HUDSON 
Vendeurs de Liqueurs en gros et en détail 


__ 08886 
__ IMPORTATEURS 
Des meilleurs boissons de F rance et de Hoiïlande: 


Nos prix sont les plus bas possible et 


A 4444 tt ts 4 4 +4 


une entière satisfaction est garantie. 


Ÿ 


PRINCE-ALBERT, - -  SASK. 


1836. — za BANQUE 1912 


BRITISH NORTH AMERICA 


.. Votre compte es SEX bienvenu,” quil: “soit importané. ou k 
.Un compte de . 


ET. :\ 


QUAND CELA: :Vous Co 


